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·~ MARGOTON 
(Hauh• 1Jrl'ia~11 1 ) 

:'\otéc ct rc.:uclllic par P .\ll L\11.\IIR\111 . 

Très alt!rlt..> d tri•s nar.;uois, allt:GI'fllo l<'iftù:ro. 

Qu.~·nd \r. gn . lon 'ort de '" c~ur,Quand Margo . ton sort de sa 

J , ; 11 ltlli ) ) ) a 1 j jJ ~ p 1 r p 
la.de.li 

2" CCHï•J.l-:1" _,f CUII'II.l 

Dans son chemin rencont ' J'amour 1bi ... 1 
u .\mour, amour ~ ·cntraim'rons nous~ ..... n 

<..;ai. gai . gai ladelirettc 

u - <,)ucn·era·t-il ~oui Dieu merci lbùn 
J'cn,·oie sa peau .il la tan ' ric n 

Tralala, la delira 1 

)'!' Col Pl r r 
u :\lon mari qu 1

C!"t malade au lie. 1N~1 
Qucncra-t-il p 1 ~- Oui Dieu merci~ n 

Cai, gai, gai . etc. 

Gai, gai, gai. etc. 

)E CUl 1'1.1-:T 

(( j"cn,·oic sn peau a la tan'ric 1/JisJ 
Pour fair ' souliers dam's de Paris . ll 

Gai, gai. gai, etc. 

LA VIEILLE FEMME DU BOUl\G D'ELVEN 
(Dial,·.-!c de Va/111<'-') 

Poësic bretonne des n:\".\:\ 1\EniiOnET. extraite de •• Dihuu(fmb ,., rC\'UC bretonne, rue Carnot. a l.llrient 
(Hl'pi 'HiiLICtinu int~rtlilc) 

Traduite en prose rythmée par P.\t ·a. L\1)\lllt \t 11. 
All.f,tuliuo . 

'g1 ' ) } 

' ) 1 
A pe oen me pl ah 

Lor• .que j'é • t~i~ j~l 

; 1 ~ ;) ·-p 
inu.Ank. me 

.lit' fil - 1~ . 

" i 
l'P. 

j'~ 

) 
me 

. lai~ 
ur goan _teR 

bi~n Jo • li• 

n, 
ge. 
gai! 

f ~~w· ' Jl ~ J 1 J) 
Pla _he . ~ed Ill' ne 

Ji ' ) 1 Jl ) " " i Jll~~'î 
horh El _ 11en , 
com _ rn~ mril . 

r 
gé! 
gai! 

fret str111fr. e loun P. 

Il n'y ~ • '"il pa• beau.coup d• fil • le• 

~· r r 
Al 

~ 1 ) Jl :::J 
las 

Mai~ la 
er .9'' ho 

vieil . l•sse . hf 
nr Pn 
la<!_ 

mP 
bien 

.9'>al rw 
m~l. trai 

1 J ) 'î 
re . men 

Maiu.teuanr j.,. ne sui< plus la 
plah lrerrr mn rm 
b•l 1• qu• je 

A re. oen arriu-én t•Cd 
En oed de i'Înlccin. gé ~ 
Bout oc loù kacr ag er bautr!.!d 
E selle bou ill duh cin. gé 1 

:\lias~ cr gohoni 
En des men goal-auzet, o ~ 
Brcmen, ne \'C grocit mui 
Ahan•>n stad crbct ~ 

Dr• " '' 'lt: Cot ï·•, , 
<.h•an(l arri\ a pnll l' moi l'ag-<.:: 
De mc marier, gai ' 
Il y "'ait hien de< gars 
llont llambait Je regard . g-ai ' 
~lais la vieillesse helas. 
.\\·a hien maltraitée. oh ~ 
.\ prés<.::nt jamais plus 
Les yeux ne \'Ont \'Crs moi ! 

tr~~·t~urt 
J J 
zet 
tée 

Il 

n! 
oh! 

i 1 1 Cru~hc. 
· 12) Crc"cra·t-il. 

Cette chanson est extraite d ·un recueil publié <n-e..: at;..:ompagneln<.:n\ 
de piano par P. LHHIUun T, 1\. H t lt'ART, éditeur. 
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JEANNETTE 
(Mol/ fh<' <'II.H'(!;II<'~ · III<IÏ c/,>llr) 

Ch:tn,un ,k l.t 1-lJlltl! lln:tagtH: (c·nyirnns de Canwc'l). 

P L.-.oliiRAU LT 

Vttri~tat .. pour j· .. rtaia~~o ~ ·uapt .. tll 

•• Mol> père. en. ~ei . gner-moi don~ 
1 Jl v' 1 i' P 1 p ;, i' ; = 1 

t·ommeut par.ler " Jea,_net. ie?>> 

"F. ut quiLler l'ha.bit d ·u, gar('Oll et pre11dr' ce . lui d'un' • . mol • sel • le !>1 ç;:.io. g j 1 l l J! )l 
Hou, bon c'est y l'a. mour 

lf c,.,,.,, 1 

S'en va d·manUcr a loger 1 f .. 
.\la porte de )cannelle ' ·'· 
u Oh~ oui, Oh oui ~ ~anett' rentrez 
\ 'ous coucherez a' ec ma tille ,., 

N~·ti .. 1iu Bon, bon, etc. 

1c Cot 1'1 t-:r 
()uand cil' fut pou r s'y coucher i l•i 
On lui présente une chandelle \ ·'· 
« Oc chandell' ne m'en faut pas 
u lJans m(ln cou,·cnt on n'en us' pas 11. 

l<.e/ulÏ" : Ron, hon, et c. 

R(:/i·aill 

1 

:> > 

~ ~ v. ]1 1 J J Il 
qui •nus ge. ne? Mais non! 

4• Col'l•ll·. l 

u T o ut' jeune lille. tout' jeune helle 
S'en ,·ont hien coucher saÎls chandelle 
Sur les di.\: heur' ou onze htu1' 
La :\anettc elle s'y rc"eille 

N.~'fr.1iu : Bon, ~on. etc. 

st Coül'l ET 

tt Je ~rois qu ' ,·ous n'èt' plus ~anc t tc 
\"ous m'y parlez trop c.l'amourcuc: 
n Oh ~ non :\anett' je n ' y sui:; point 
.Je ~uis laboureur, ma fille. 

Bon, hon 

C'c~t- )' 1 amour lJU Î \'OUS gêne 

~lai:; non ~ 

AH DITES-MOI QUI VOUS A DONNf: 
rr, ·rsioll dc·s l'lll'Î/'1>11.1' dt• Tollli>IIJ<'). 

Recueillie par ~1. Puc•w.n . 

l•i.<. 

bis .. 

qui •ou< a don qui 'ous • dou nf. Ah! dL tes - moi . 

_ "Heur, c: est 

r.>. 

Jl S ~ p 1 J U a ~ i j 'î r IIJ 
quP \OII< por . te1 ce beau fi • chu quP \OU< portez? -~lou. 

VOl!' i'•i 

) ) 1 

~ ('feUr bien ai _se. 
l':\ 

Jl 1 ) Il ~ ~ 
mon a 

J 
mant , quand cœur con . lent. J~e VOIS Jale 

:\h ! dit\.::-t-mc i qui , ous :1 do nne 11-i: 
Cc:-o hcaux SQ ulicr:-' que 'ous portez (''/• 
- -:\lonsicur. c'est mon amant 
l)uand je:: Je ,·ois j :ti le l.'ll' lll ' hien :lÎSL'. 
;\lonsicur, c'c::n mon arnant 
C)ll:tiH.I je k \OÎS j'ai le C:tl'lll' ~o,."llll (Cill. 

E1~ . 

Mon • 

La H•dHt.!nc:lalHï~o' de:-' ,;hict:-' peut t..'••n!ÎIH~l'r Jr,ngtcmp:.-. 



Version Bretonne 

Envlrona de Lorient (Morbihan) 

pi#îJm J\ JH m Jl 1' lp, fiE Jl=p=J?i"D 
Mor- hlcu1 V.t:n _ trc _ hlc:u! Dis n1oi donc, toi, M" - ri_ on, A qui 

-p)J i Jill; J i "tf·-- Ji=P)-;·;/j3fJ4t:;, T*"Î3 
ê~tait cet-tc c.·m- jne,Mor .hlcu! Qui é - lait dc'r.rièr' la por.tc?Nomd'un hleu: 

' 
lA P'EKME s· s 1 s J v G 1 r r qH J 
&ôlÎil _te Vier_ Jet! mon ma . ri, mon hel ·a 

le mnnche à ba _ lai , 

Morbleu! Ventrebleu! di,. moi donc, toi, Marion, 
Qui est ce qui couche a\·ec toi, Morbleu! 
Quand je ne suis pao à la mai!IOn? nom d'un bl•u! 
Sainle Vierj(el mon m.-.ri, nton hel ami, 
C'est une fill' de mon ,·ill.tJ(e, mon Dieu! 
Qui ::1 couché à ta JlL'\Ce,j'ainte Dieu! 

Morbleu! Ventrebleu! dis moi donc, toi, Marion 
Si le• filleo de ton village, Morbleu! 
Portent la barbe au vis.'l~e? nom d'un hleu! 
Sainte VierJ(t! mon mm·i, mon hel ami, 
Ell' a ~té cueillir des mûres, mon Dieu! 
EU' s'est harhouülé la figure, j'aime Dieu! 

Morhlcu! Ventrebleu! dis moi dom.:, toi, Marion 
Entre mau et fevrier, Morbleu! 
Y a t il des mûres au mûrier? nom d'un hle11! 
Sainte Vier~e! mon m;1ri, mon hel ami, 
D~uts le jardin de mon père, mon Dieu! 
On les conserve tout l'hiver, j'aime Dieu 1 

Morbleu! \'cntrebteu! dis n1oi donc, toi. Malion . 
Viens. id que je t'écorche, Morbleu~ 
Tu n'men f'ras plus p:~.ss~r d':n1tres, nom d'ma hh.:u' 
Sounte Vierte:e! mon mari, n1on hel ami, 
Pou·donnc moi cette faute, mon Dieu ! 
Je t'en femi bien voir d'oautres,j'aimt> Du:u. 

E. Rolland, Recueil de chants JlOJ,ulaircs. 

; 
mf, C'é-tait 

ni.mc Dieu ! 
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La Fille du Laboureur 
Chanson Vend~enne 

Rucu~illie et not.!e par Poal L«dmlrardt 

ou l'est la till' d'un" ta.bouroux 

On dit qu'elle est tant bel. le Ho 1 

On dit qu'élie a tant d'amouroux (bis) 
Qu'a ne sait lequel prendre Ho! (bis) 

- Moi j'ons du blé plein mon grenier (bis) 
Des sou• plein nta cbau..•aette, Ho! (bis), 

- Moi, j'ons des vach's avec des bœufs (bis) 
Mon père 11 est le maire, Ho! (bis) 

c Y vaindms-tu dan• ces vards prés (bis) 
Où l'herbe elle est si tendre Jio 1 (bis) 

-· Allez, alle7., richeo gnbnts (bis) 
Veux point de mariage ~ Ho! (bis) 

Chanson de la Mariée 
(Env.irons de Camoll, Merbihan) 

Reeueillie et notée par P. Ladmlr11ult 

J'en . tends dans le bo - ca - l(e_ Le ros - si -gnol 

J. J• } )' ICJô.,r \ô 2t J• }' J 
dit dans son lan - ga - ge : _ Les ma-riés sont u- nia. --

# s 5 s u 5 1 ou, J J' ' 1 J. n }' 1 un ,. 
f -:t 

De~~endsde ton· ar _ bre é _ le _ vé, Bel oi _ seau qui so~ _ pi _ res!_ 

6 _D s 0 5 1 
C'est i-ci qu'est b 

e l' i t Frt?i s 5 
ma - ri ée, Montre lui tondou>: sou 

i.e rossignol sauvage 
Entends cet air charmant 
Et dans son doux langage 
Compose une cha.nson 
li n'y a pas de jour si beau (bit) 
Que le jour du mariaJZC . 

Vous l'enter,tdez, Madame, 
Au ln.ilieu· des plaisirs 
De ce jour plein de charmes 
Dépend votre avenir. 
Si le chagrin et les ennuis 
Vous tourmen\cnt dans le monde 
Voua aure& pour vous un ami, 
Voas souffrirez moins ensemble. 

1 j J J J 
_ ri re 1 

Ces trois chansons font partie d'un rec-ueil publié 3vec acco1npagtuanent de pinno 
pa•· M. Paul Ladmi.mult. - A. Rol."A..RT1 Editeur. 

,. 
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2 Versions d'Ille-et-VIlaine 

I 

~ IEf -%-6 

WT Dans les pri - sons de 

5 j±E 21E 
la li dé ra, 

iFi s 6 &++' 
prl - son nier 

Personne n•y va le voire, 
Que la fille au geôlier 

Qui lui apporte à boire 
A boire el à manger. 

Un jour illui demande : 

ya, 

Dans 

-s 
Un 

- Qu'est c' qu'on dit donc de moi? 

- Le bruit court par la ville, 
Que vous mourrez demain. 

- Ah 1 si demnin je meure, 
Déchaînez-moi les pieds. 

Les pieds aussi let~ mains. 
La fille encor jeunette 

lp 
leoo 

$ G 
pri · lOD -

Loct&N DaC:OMBY., Cllaruons ~"U.ir<l tf 11~1-Vilaine. 

Il 

t±.l Moderato 

fiJ. J 

1 s 6 r Ir s 
Nan - tes, Ira la 

5 G s IS s r 
pri - sons de Naa- ta. un 

1 r · 
nier 

0 1 r· 
i ___ ya. 

Lui a largué les pieds. 
Les pieds auui Je. maiaa. 

Le garçon encor leste, 
A la mer a'eoot jeté. 

Quand il fut à la nage, 
Il se mit à chanter : 

- Que Dieu béni•' lea filles, 
Les lill' :1. marier. 

Pour moi j'en bénia une; 
Qu'at la fille au geôlier. 

Si je revient à Nantea; 
Ce s'ra pour l'épouser. 

s 
la 

"ï 

Dans la vil-le de Ren - nes, Houp'la la la la Houp1a là, ___ Dans 

J. J liJ J'r s 1J. u JIJ J'r s ll.Gf3 
la •·il • le de Ren - nes, il ya t'un pri-son • nier,-- il ya t'un pri-1011 - nier._ 

Personne ne va le voir (bis) 
Que la lille du geôlier 1 1 bi•) 

Elle lu1 porte â boire, (bis) 
A boire et i< manger 1 (bis) 

Et des chemises blanchet, (bis) 
Tant qu'il en veut clianger. (bis) 

Un jour il lui dit : - Belle 1 (bis) 
Que li' nouvelle apportez? (bis) 

Jeanne n'osa rien dire (bis) 
Et se mit à pleurer (bis) 

- Puilqu'il faut que je meure Ibis) 
Déliez-moi lee pied.. (bis) 

La fille encor jeut1etlc {bis) 
Lui dSia 1ea pieda. (W.I) 

Quand il fut lW" la plac:e {bis) 
Il se mit à chuter : (bis) 

- Si je ..meu. à Reooee, (bh) 
Jeanne, je t'épouaerai 1 (bis) 
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Version du Finistère 

; ' ; 
1 r j? j? l 

i AM 
'Eh youp la la la - ri -Dana lea 

fi J JI J 
pri -aona de Nan tes, 

§. 1 r · G_ 1' J> 1 J • J v. 1 J ;p J 
un pri ana lea pn - sons de Nan tes Il ya son-

JZJ "ï i 1 r s r o 1FJttt1LS r s IF' s 'd 
nier. -- ( ya un pri ~ son - mer.__ 1 ya un pri - son - nier. _ _ _ 

Version du Morbihan 

C v 1 1 J> P G G 1 P ~ 6 G P S 1 1 JJ. J G 5 :::pç 1 
Dans la .J>ri - son de Nan-tes, Il ya t'un pri- n - mer personn' ne va 1~ 

6d· r·=tl-P c frt~r tt=s 'sIr~ 
voir que la fill' du geô - lier. ~rt ma bru- nd te, fer- me• la san• dan - ger. 

E. RoLLAND, Reauil .te cluusu ~tdGira. 

Version du pays Messin 

Nan - tes. tra la la la la la la 

la, Il ya un pri - son. nier, dans a 

Penonne ne peut le voir 
Que la fille du geôlier. 

Elle lui apporte à boire, 
A boire et à manger. 

- Ah 1 dis-moi donc la belle, 
Que penses-tu de moi 1 

- Que veux-tu que j'y pense 1 
Je pense qu'il faut mourir 1 

- Venx-tu donc que j meure 1 
Déchaîne mes deo ~ pieds . 

P J>lfh-J@t_ nm 
,;1 - le de Nantes ya un pri • son nier. 

La belle fut si bonne 
Qu'elle lui dêchain' ses pierls 

Le galant fut si leste 
Que dans la mer il plongea. 

Quand il fut à la nage, 
Il <e mit à chanter : 

c Arlicu, la ville de Nantes, 
Pour toi point de regret. 

S1 jamais j'y retourne, 
Belle, je t'épouser;u . • 

TH. DE PUYNAIGRB : CluJnl> pojtd<Oirts du pnys AleSSI tt . 
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Salud da Vreiz 
(Salut à la Bretagne) 

Poésie du barde 
Taldi,. ab Hmin 

(Basse-Bretagne) 

Notée avec adaptation française 
nar Paal Ladmlrarilt 

'~ 
'~Il 

Andanie 

• r r 
s.. . lud, 
Sa lut, 

j r r 1 r 
da e ne brei 

cœur de tea 

Trooz Ur-ain da c'hen1velez 
Ha bruel da hadsavidigez 
Zo et dre beb Kan ton 1 
Dond ra ann dud adoot, abell, 
Da· garou! brema Breiz Izel 
0 mamm hag o itronT 

fils, 

Dond ra bourc'hilien plnv\dik, 
Paizanted pao~r 1 tud reuzeudik 
Mez oll tud a fi'UOD 1 
Hag e Kanont a boueJ o feno 
Ar gwenoiou aeder ha laouen 
A blich da beb Breton 1 
Ma ielo brud tud Breiz 1•el 
War ann avel d'ar broiou pell 
En tu ali d'ar mor don'. 

lA .. r 1 
ma Breiz, 0 
Bre • lajp>e, ô 

0 r 
lad d'id 

C'est __ rour 

r 
bro 
cher 

J 
- te 

toi 

r iJ g; J J 
lœn mad, Du di uz 
pa ya, Si __ doux, au 

r r r J 'I nan ma 
que je chan 

L'~ho joyeux de ton réveil, 
Le bruit de ton rdMment 
Court par tous noa diocèsea 1 

zôn! 
te! 

Il vient dea gena de près, de loin, 
Pour aimer c Breiz fzel • 
{.eur mère et leur rrine 1 
llo viennent toua, peuple et bourgeoil, 
Richea et pauvres auul, 
Mais toua ge na de grande Wlle 1 
Et leur chœur chante 1 pleine voix 
Lea ven ail~ et joyeux 
Dea bardea de Bretagne 1 
Pour que le nom dea gens d'Arvor 
Sur la briae vole au loin, 
Par ddilea mers profondes! 

Exiote avec accompagnement de piano. - A. RouART, Editeur. 

Chanson du bois dé la Lande 
( H aute-BrelaJ!IIe) 

Re!!ueillie et notée par Paal Ladmiraalt 
Allegre&&o ' 
} J! 1:} G i ;P J JI l]iEf* ' jJ )1$00 

Dana le boio d'la Land',c'nt en- 1re voua lea lill'a, Dans le boia, Dan• le 

1' G J' oP J J> 1 J P J J> 1' Jlt J J 
ho10 d'la Land', c'eat en • Ire vous les til lea, Dans le boil jo li, qui 

r iû se "' 1"J J cher · chez dea ma -na, Dans le hois jo 

] 
G. 's ' 

Î J JI ,] 
li, qUI cher-chu. dea ma· ris. 

Il 
Dans le bois d'la land', les prenez pas trop jeun's 

Dana le bois, ( bi•) 
Dana le bois d'la land', les prenez pas trop jeun's 
Dans le bois joli, mais pas trop vieux aussi, 
Dana le bois jol~ mais pas, trop vieux aussi. 

Ill 
Dana le bois d'la land', preneo-les à mi-âg' 

Dano le bois, (bi>) 
Dans le boil d'la land' prenez-les à mi-âg' 
Dans le boia joli, capabl'a de VOUll servir, 
Dans le boil joli, capabl's de vous servir! 

IV 
Dans le bois d'la land', j'en ai pris un trop jeun' 

Dans le bois, (bis) 
Dana le bois d'la land' j'en ai pris un trop jeun' 
Dano le bois joli, il m'y fera mourir, 
Dana le boia Joh. il m'y fera mourir! 

Existe avec accomr>amement de piano. A. RoUART, Ed1teur. 



*R Jï 
Quand 

$ r . r· 
la mai 

' r. j . 
du cres 

' r r 
de mon 

-n-

7 Versions de Bretagne 

j) ~ 
Jl 

j'é tais 

1 r ' sou. 

1 J ' son 

1 r · 
pèr' 

I 

1 r· r 1 r , j 
chez mon pêr', Pc 

Œ Œ ~ 1 r r 1 r ' On m'envoy ait à J'herb', 

p p p 1 J ! p p p 1 J. 
Mes ca~ nes, can', Mes ca -nes don, 

v p v 1 r. J 1 

Dans les prai ries s'en 

On m'envoyait à l'herbe 
Pour cueillir du cresson ; 
La fontaine était creuse 
Tombée je suis au fond. 

Mes canes, canes. 
Mes canes don, 

Les canards de mon père 
Dans les prairies s'en \·ont. 

Par le grand chemin passent 
Trois ca\·aliers barons. 

Ils m'ont dem;mdé: Belle 
Pêche1.-vous du_ poisson? 

- Oh! nenni non, dit-elle, 
Coulée je suis au fond. 

-Que donnercz-,·ous, belle, 
Nous ,·ous retirerons? 

Tire1., tirez, dit-elle, 
Après Çil nous \"errons. 

Et quand cil' fut tirée 
S' encour' à la maison ; 

Ell' se met en fenêtre 
A dire wte chanson. 

- Ce n'est pas ça, la belle, 
Que nous vous dem01ndons. 

Vot' petit cœur en !.'aJte 
S:\\"oir si nous l'autans? 

- Mon petit cœur en gage 
N'est pas pour des poltrons. 

C'est pour des gens de guerre 
Qui ont la barbe au menton. 

E. ROLLAND : Re.:uei/ cie Cltnt1sons ~ufairn. 

J> 
~ 

JI 
tite à 

~ p ~ 
Pour cueillir 

p v ~] 
Les èa- nards 

r· 1 
,·ont 
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II 

1 Œ ! fe 
Œ ! pèr' . la 

1 
1. 
jl À j j l 

ra. son Vi ve la la ti. 

J j 
Œ p j 

1 )l 
Vi ve Na po lé . on. 

ii 
ra Pc - tite la mai - son 

E. RoLLAND : Recueil de Chansons populaires. 

III 

' A )! 1 F Œ r p 1 F* r p . 
Quand j'é tais chez mon pè re En-

' r p r p 
1 
p 

Œ p r t 1 r r p 
lève, en lève, en - lèv' le mou - ton, Pe tite l · 

$ r p r p 1 
p p p r ~ IQ p ~ r , 

1 
la mai· s<m, En - lèv' ma don- daine, En lèv' ma don - don, 

$ r· r p 1 r p r ~ 1 Œ 
p 

Œ F , ki 
Pe tite à la mai - son. En lèv' Je mou- tou. 

E. RoLLASD : Recueil de C/&ai!SOIIS populaires. 

IV 

fnf4- l J> 1 Jo 
l j j ) ) 1 Jl 

re, Cou-pe taU - lant 

j) 
1 J 0 

mon pè Quand j'é - tais chez 

u 1 
j )1 J> 1 

mai son, Cou-pe, 

tE-Jo l 1 J 0 

la fou gè 
) IJ 
re, Pe 

J> j 1 J 
tite a la 

tite .a la mai 

j ) lj 1 
Cou-pe donc. 

t»-F J 1 j 
cou pe, Pe 

j j 1 j IJ 
son, 

E. RoLLAND lttt:ucil tk Clutnso11s populaires. 
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v 

jJ J ~ 
jl 

1 r· r· 1 Œ Œ Œ r ~ 1 
Corn - me j'é - tais pe ti te, Vi ve Je roi, Com-

r. 1 J 1 J )l 1 
roi, Pe lit' à 

:::1 -:! • l il t 11 ~i J 
me j'é - tais ' le pe - ti • te, Vi - ve 

1 ~z=l t -1 
rea ne. 

)l 1 J ' C] 
Bour hon. 

,, r 
la 'i Ji 
Pe 

;, 
P r· 

Vi Je roi, la 

IJi)J 
mai -son, 

J i 1 r 
ti t' 

Il 

à la maison Vi- ve le roi 

E. RoLLASD : Recueil de CiuJIISOIII ;opulaires. 

VI 

;f!l ~ 1 J 
Quand· j'é tais chez mon pè re, Vi - ve J'a • mour, Quand 

) J 
taia chez 

-~ 

~ 1 r p ·f ~ Œ 1 r · r ,. 
mon pè re, Vi ve l'a mour, __ _ 

r· r p 1 J 11 J. 1 i )J 1> J j 1 J. J 2!J 
Pe . ti t' à la mai-son, Vi - ve J'a - mour don - dai · ne, 

pb jJ j) w l 13 3 Il r 1 r p 1 J i J. 
c:::: 

Pe til' à la mai - son. Vi • ve l'a - mour, don don. __ 

E. RoLI .. \ND : Recueil de Cha.uons po~11/aires. 
La suite comme dans la Version du Haul-L<mguedoc. 

VII 

t •• jJ .. 
) Jz:'" J ~ 1> ~ 

J> jl 
1 r· 1 jl ~ 

Corn . me j'é . tais pe ti te, Pe tite à 

' 
1 }1 - r· 1 J. )> .. l 

J1 J. i JJ fi Jl Jl 1 r· 1 
la mai son, Pe - tite à la mai son. On m'envoy · ,. r 1 J 1 J jJ jJ ) )l 1 J 1 J. 1 J. l ~ 1 

a1t à l'ber be pour y eue il lir Je jonc; Les ca n~s, 

' • J )! J! ) 1 w. ~ 1 
1 r 1 1 r Œ 

-

t-~ J> ~ p r p 
ca nes, les ca- ne tons, Les ca - nes de mon pè re Dans les ma 

~ • J 1 J 1 1 r 1 g p p 1 J. J 1 m 1 

rais s'en vont, Dans les ma rais s'en vont. 

La suite comme dans la Vers1on Ni\cau.u !<o.c..' 
E. l~oJ.I.ASil : Rcruril de CI11111So11s foflllmrt>. 




